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Programmes pour l’enseignement primaire : de vieilles recettes pour une cuisine bien connue !

Pour qui nous prend-on ?

Les « nouveaux » programmes se suivent dans l’enseignement primaire depuis l’élection de Mr Sarkozy et la nomination de son gouvernement et se rejoignent dans la médiocrité et le manque d’ambition.

Après les programmes relatifs aux langues étrangères et régionales qu’UGB avait dénoncés comme ne correspondant à rien en ce qui concerne l’enseignement bilingue (près de 2000 signatures en trois mois sur son site ugbrezhoneg.com), le gouvernement cette fois-ci choisit de s’attaquer à l’ensemble de l’enseignement primaire en écrivant des programmes qui nient les dernières avancées de 30 ans de recherches pédagogiques.

Ces programmes, s’ils sont dangereux pour l’ensemble des élèves et tout particulièrement les plus défavorisés, ils deviennent inapplicables en l’état dans les filières bilingues. 

Notre réflexion et notre savoir faire en matière de bilinguisme précoce nous a mené à baser notre pédagogie sur des interactions en matière de langage, acceptant l’erreur comme indice de construction de compétences, mettant en place des remédiations dans le groupe. Cette même réflexion nous a mené à nous engager dans une démarche scientifique reposant sur les mêmes bases : c’est en expérimentant que l’on construit durablement des savoirs.

Les enseignants de classes bilingues savent que le langage ne se réduit pas à des leçons de mots, que la lecture ne peut être ramenée à des correspondances « lettres/sons » et que loin d’améliorer les compétences des enfants, de telles méthodes, qui font fi de la fonctionnalité des apprentissages, vont alourdir la tâche des enseignants et compliquer sérieusement celle des enfants qui se retrouveront à l’état passif d’apprenants face au discours obligatoirement répétitif d’un Maître, devenu le modèle.

A ce jeu, seuls les enfants disposant à la maison de ce que l’école ne leur apportera plus, seront à même de poursuivre leur cursus.

On imagine ce que cela veut dire en ce qui concerne le breton.

UGB dénonce avec vigueur ces projets de programmes et demande leur retrait pur et simple.

Pour le CA d’UGB

Gwenole Larvol, président.

